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J’étais en train d’écrire ce livre quand ma grande amie Donnell Epperson est morte. C’était une femme débordante d’amour, d’une foi inébranlable, qui rêvait de devenir auteur. Il est tragique qu’elle soit morte avant d’avoir pu réaliser son rêve. C’est aussi une honte (ou une glorieuse infortune, comme elle l’aurait dit avec un sourire espiègle et magnifique). Elle était vraiment douée et d’une détermination sans faille, et il me plaît de croire qu’elle m’a accompagnée dans la rédaction de ce roman.
Ce livre est donc pour toi, mon amie. Quelque chose me dit que lorsque Jill, Sheila et moi te rejoindrons au paradis, nous débattrons longuement de l’emplacement de nos résidences. Pour ma part, je pose une option sur celle du milieu. D’ici là, tu ne cesseras jamais de me manquer. Réserve-moi un câlin et dis au Grand Bonhomme que je ne suis pas si mauvaise, si tu en trouves l’occasion. Ce n’est un secret pour personne que je t’aimerai toujours.



1
Strider, le gardien du démon Guerre, franchit avec un plaisir indéniable les portes monumentales de la forteresse de Budapest où il logeait avec un groupe d’amis de plus en plus nombreux. Parce que c’étaient des frères et des sœurs de hasard et non de sang, ils lui étaient d’autant plus chers.
Il avait réussi. Il avait réussi ! Après avoir pourchassé son ennemie sur tous les continents, troqué l’une des quatre reliques sacrées qu’il fallait réunir pour retrouver et détruire la boîte de Pandore — ce qu’on n’allait pas manquer de lui reprocher pendant un long moment —, après s’être fait dévorer par des insectes et attaquer à coups de poignard par une femme, il avait fini par gagner. Il n’aspirait plus qu’à fêter cela.
— Je suis le roi du monde, salopes ! cria-t-il dans le hall. Venez baigner dans ma gloire !
Personne ne lui répondit.
Sans cesser de sourire, il plaça la femme inconsciente qu’il portait sur son épaule dans une position plus confortable — plus confortable pour lui. C’était l’ennemie qu’il avait pourchassée si longtemps et qui avait planté un poignard dans son pancréas. Il était impatient de se vanter d’avoir réussi là où tout le monde avait échoué : il l’avait vaincue et la ramenait à la maison comme une vulgaire marchandise.
— Papa est rentré ! cria-t-il. Il y a quelqu’un ?
Personne ne répondit cette fois encore, et son sourire vacilla un peu.
Merde. Quand il perdait un défi, il était à l’agonie pendant des jours. Quand il gagnait, en revanche… c’était presque aussi bon qu’un orgasme. Il débordait de fierté et d’énergie. Ce genre d’enthousiasme exigeait d’être partagé, or douze guerriers et leur ménagerie de femelles habitaient cette forteresse… Alors pourquoi n’y avait-il personne pour l’accueillir ? Les lieux étant totalement sécurisés, il s’était bien trouvé quelqu’un pour lui ouvrir la porte cinq minutes plus tôt…
C’était à n’y rien comprendre.
Certes, il le méritait un peu, lui qui n’avait pas donné de nouvelles depuis une semaine. Mais ce n’était pas vraiment de sa faute… Son fardeau lui avait donné beaucoup de fil à retordre. Et, comme on l’avait averti que le danger était passé et que chacun pouvait regagner la forteresse quand bon lui semblerait, il n’avait pas jugé utile de téléphoner.
Très bien. Pas de problème… Si personne ne voulait jouer avec lui, il allait pouvoir s’occuper de choses sérieuses.
— Merci les gars ! Vous êtes les meilleurs amis du monde, vraiment !
Allez tous vous faire foutre !
Strider avança vers l’escalier. Pour se consoler, il imagina la tête qu’allait faire sa captive en se réveillant dans une cage. Quel plaisir cela allait être… Soudain, il remarqua que les lieux avaient beaucoup changé depuis son départ. Il cessa de sourire et s’arrêta net.
Il ne s’était absenté que quelques semaines et pensait que les autres en avaient fait autant. Néanmoins, ce laps de temps avait suffi à quelqu’un pour transformer l’édifice délabré qui leur servait de logis en un véritable décor de film. Les pavés disjoints avaient été remplacés par des dalles de marbre blanc veiné d’ambre. Les murs, qui étaient aussi détériorés que le sol, étaient désormais lambrissés de bois de rose. Le grand escalier, qui se fissurait de toutes parts, était devenu parfaitement régulier, et on l’avait agrémenté d’une rampe dorée. L’entrée était meublée d’un fauteuil de velours blanc et décorée d’une quantité d’objets précieux : miroirs, vases colorés, boîtes incrustées de pierreries et armes rutilantes exposées dans des vitrines.
Rien de tout cela ne se trouvait là avant son départ.
Même s’il arrivait à certains Titans de passer par là, comment avait-on pu effectuer tous ces changements en moins d’un mois ? D’ailleurs, à sa connaissance, ces divinités s’intéressaient beaucoup plus au meurtre qu’à la décoration d’intérieur… S’était-il laissé emporter par l’enthousiasme au point de se tromper de forteresse ? Cela n’aurait pas été la première fois…
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Guerrier solitaire, Amun percoit les pensées de ceux qui
I'approchent et garde le silence pour ne pas révéler ses secrets.
Mais un jour, apres une mission en enfer, il revient a la citadelle,
hanté par les atrocités des monstres Qu'il a combattus. Isolé,
enchainé pour ne pas nuire a ceux Qu'il aime, il attend la mort
quand Haidee, une chasseuse de démons, surgit dans sa cellule.
Des qu'il la voit, Amun sent un lien inéluctable se nouer entre lui
et la prisonniére a la beauté sauvage. Pourtant, il sait qu'il ne peut
céder a son désir pour elle. Car, dans ses pensées, il a percu une
haine tenace, un besoin de vengeance absolu contre les seigneurs
de l'ombre qui, selon elle, ont massacré sa famille. ..
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